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longtemps, — en outre toutes les batteries sont döployees
depuis le commencement cle l'action, jusqu'ä la fin, tandis que
le nombre cles compagnies en premiere ligne est restreint...
Enfin, les troupes d'attaque tirent fort peu, ce n'est pas leur
mission ; il en rösulte que les besoins generaux en cartouches
seront toujours tres införieurs aux besoins en munitions
cTartillerie. Cette derniere opinion a prevalu partout, meine en
Allemagne. »

II est vrai que Ies experiences cles campagnes precedentes
montrent que, pour Tinfanterie, les besoins cle munitions
sont tres irreguliers sur les differentes parties de la ligne ;

möme avec une consommation generale Lrös faible, certaines
unites sont epuisees et manquent de munitions. Langlois en
conclut que le service doit surtout assurer la repartition des
cartouches sur le champ de balaille, suivant les besoins ; ce
sont surtout les premiers echelons qu'il faut renforcer (caissons
de bataillons et section de munitions); ce sont ces echelons
qu'il faul pourvoir abondamment.

D'autre part, le möme auteur est convaincu que la prochaine
guerre verra une consommation de munitions cc enorme »,
depassant toutes les previsions.

Conclusion : Le service du ravitaillement en munitions
acquiert une importance loujours croissante, d mesure que
les armements se perfectionnent et que la vitesse du tir
augmente.

Pour notre armee, l'organisation des colonnes de munitions
doil etre etudiee avec d'autanl, plus cle soin que celles-ci ne
peuvent guere compter ni sur nos chemins de fer ni sur une
abondance de chevaux. La composition des cadres et celle du
materiel sont les deux questions capitules de cette Organisation.

Reunion annuelle des Officiers de cavalerie.

Les officiers cle cavalerie ont eu les samedi 25 et dimanche
26 janvier dernier leur septieme röunion annuelle, ä Lerne.
Elle a parfaitement reussi. C'est le lieutenant-colonel Wildbolz,
qui, cette annöe, en avait pris l'initiative. Environ 105 officiers,
soit plus de Ja moitie des officiers cle cavalerie en activite de
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service, ont repondu ä la convocation qui leur avait ötö adressee

sur une carte tres joliment illustree.
Le samedi soir, röunion familiere clans le foyer du Musöe.

Les camarades qui ne se sont pas vus depuis longtemps se ser-
rent la main avec plaisir et passent ensemble quelques heures
charmantes. Le dimanche matin, seance clans la salle du
Grand Conseil; eile a ä son ordre du jour la piece de rösistance

des assemblees annuelles: im rapport du colonel Wille
sur les divers evenements militaires de Tannee qui Interessent
la cavalerie ä un titre quelconque.

Le chef de Tarme a commence par constater avec satisfaction

que le recrutement de la cavalerie, si difficile autrefois,
s'amöliore d'annöe en annee. De 1880 ä 1890, la moyenne cles

jeunes gens qui se presentaient pour entrer clans la cavalerie
ne depassait pas 350; en 1895, ce nombre s'est ölevö ä 594.
Environ 80 d'entre eux ont du etre refuses, faute de crödits
suffisan ts.

Par suite cle ce recrutement favorable, les effectifs atteignenl
maintenant les chiffres fixes par la loi. Les compagnies cle

guides comptent meme jusqu'ä cent cavaliers. Cela prouve que
le mode d'instruction en vigueur actuellement ne deplait pas
ä la population tant qu'on veut bien le dire. Toutes ces
recrues se presentent en eilet volontairement.

La bonne influence du depöt central des remontes se fait
sentir dans la diminution du nombre des chevaux röformös.
La qualite cles chevaux satisfait de plus en plus les cavaliers.

Les cadres sont assez complets. II faut cependant se dire
que, en campagne, les etats-majors exigeraient beaucoup
d'officiers cle cavalerie. Le service des patrouilles en fait aussi une
forte consommation. fl faut donc avoir assez d'officiers
disponibles pour qu'il en reste im nombre süffisant elevant le
front.

II faut tächer cle developper encore l'initiative cles sous-
officiers.

Quant au materiel, il est probable que le sabre actuel, trop
lourd, sera bientöt remplace par un modele plus leger et plus
facile ä manier. Line seile d'officier plus solide et moins chere

que la seile anglaise est ä l'essai.
Les recrues reeoivent, depuis 1896, des brides plus solides

en cuir brun (modele francais modifie).
La cavalerie attend toujours les mitrailleuses, sur lesquelles
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le Conseil des Elats ne s'est pas encore prononce. cc Dans notre
arme, a clit le colonel Wille, on est unanime ä reconnaitre
leur valeur pour le service d'exploration. Le mecanisme ne
laisse plus rien ä desirer. n

Le chef de Tarme parle ensuite cle l'impression que lui ont
faite les rögiments et brigades cle cavalerie clans les difförentes
manceuvres de 1895.

II constate que toutes les unites ont fait preuve d'une grancle
soliditö et de beaucoup d'esprit de corps. On peut maintenant
leur demander ce que Ton veut et les mettre clans n'importe
quelle Situation sans avoir ä eraindre qu'elles ne s'en tirent
pas. Elles ont beaucoup gagne en mobilile. La tactique a fait
de grands progres. Les grosses fautes ont disparu. Les cadres
et la troupe se comprennent et se soutiennent mutuellement.
Beaucoup de patrouilles d'officiers ont etö trös bien menees.
Les chefs de patrouilles doivent encore perfectionner la redaction

de leurs rapports.
Le nouveau reglement est tres bien compris et exerce une

infiuence salutaire.
En 1895, toutes les unites ont eu des manceuvres. Un reel-

ment a fait un service d'hiver tres penible. II y a eu passablement

de marches de nuit, de marches foreees. La troupe a

ete ä la hauteur de la täche qui lui avail ötö imposöe.
En 1890, de möme, tous les cours de repetition se passeront

en campagne. Aucune unitö n'entrera en caserne. II v aura
trois regiments au rassemblement du TIIme corps. Trois autres
regiments et un regiment combine de guides feront des

manoeuvres auxquelles un equipage de ponts prendra egalement
part. Enfin, le 1er rögiment se rassemblera ä Payerne et
manoeuvrera contre le 2me (Bulle).

A ce propos, le colonel W7ille cht ceci : « Lorsqu'il nous faudra

rentrer en caserne pour faire nos cours cle repetition, vous
pourrez vous dire que nous marchons mal, que nous avons
perdu, que la qualite cle notre troupe est en baisse. 11

En terminant, le chef cle Tarme rappelle qu'arret est
synonyme de reeul et engage Jes officiers cle cavalerie ä perseverer
dans leur travail afin cle realiser toujours cle nouveaux progres.

Le rapport du colonel Wille a ötö ecoute avec Ie plus vif
interöt. Lorsqu'il a efe termine, toute Tassemblee s'est levee
et a pousse un triple hourra en l'honneur du chef cle l'arme,
auquel eile a tenu ä manifester sa pleine confiance.
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La föte s'est terminöe par im joyeux banquet qui a eu lieu
au Musöe et qui a ötö egaye par d'excellentes productions ihr
Cavallerielrompeterverein der Centrctlschweiz. Un seid
discours a ötö prononce, le toast ä la Patrie.

La röunion des 25 et 20 janvier laissera le meilleur souvenir
ä tous ceux qui y ont pris part. Les officiers cle cavalerie

de la ville de Herne, sous la direction du lieutenant-colonel
Wildbolz, ont recu leurs camarades des autres canlons avec
une cordialitö parfaite. Le rapport satisfaisant du colonel
Wille a ete pour tous ceux qui Tont entendu ä la fois une
satisfaction et un nouveau stimulant.

Guerre de TErylliree

Notre derniere livraison laissait la campagne actuelle au
moment oü, sous Timpulsion de leur victoire du 7 döcembre
ä Amba-Alagi', les Abyssins entreprenaient le siege de Makalle
apres quelques attaques de vive force vaillaminent repoussöes.
Plusieurs assauts furent encore livrös sans autre rösultat que
de faire ressortir la grande bravoure des defenseurs, bataillon
indigene n° 1, et cle son energique chef, le major Galliano,
promu dans les entrefaites lieutenant-colonel pour mörite de

guerre, par decret special du roi Humbert. Mais le blocus
röussissait mieux : la garnison sentait chacpie jour plus dure-
ment le manque d'eau. Tue sortie en masse n'etait pas possible

devant des forces aussi superieures que celles cles Abyssins

et en terrains aussi dominants; d'autre part. cles

secours ne pouvaient ötre envoyes par le gönöral Baratieri, en
train cle se concentrer une trentaine cle lieues plus au nord,
autour d'Adigrat, avec poste avance ä Adagamus. Dans ces
circonstances, la garnison dut finir par capituler. Elle obtint
sa sortie avec tous les honneurs cle la guerre, par Convention
signee le 22 ou le 23 janvier. On n'en a pas publie le texte, et
il faudrait cependant le connaitre pour bien appröcier le dö-
nouement et pour se rendre compte, entre autres, de deux
singularitös de cette sortie : l'escorte qu'y fit Loute Tannöe

1 Le mot Amba, qui revient souvent clans les noms du pays. signifie pie ou
mont. Le mot mai signifie ruisseau ou torrent; le mot Adi veut dire eau,puits et.

par analogie ville ou camp.
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